
LA FAL ET LES RECENTS EVENEMENTS DANS LA REGION EURO-MEDITERRANEENNE 
Secrétariat de la Fondation Anna Lindh 

Les événements historiques que la région méditerranéenne a connus ces derniers mois sont sans précédent. Du siège de la FAL, à Alexandrie, nous avons été témoins d´une mobilisation sociale exceptionnelle, porteuse de grands espoirs, surtout chez les jeunes. Cette mobilisation de la société égyptienne, faisant suite au soulèvement tunisien, et s’est étendue par la suite à d’autres pays arabes, interpelle la Fondation Anna Lindh en tant qu’institution chargée du dialogue interculturel dans la région. Par leur travail au sein de la société civile, les réseaux nationaux de la Fondation se sentent concernés par les conséquences que ce tournant historique peut et doit avoir sur la FAL et son programme. Un passionnant débat s’est ouvert parmi eux, avec une première conclusion : la Fondation doit être attentive au développement des événements pour saisir les demandes qui s’expriment dans les sociétés et en tirer des leçons pour l´avenir. Ce document est une invitation à ce débat qui doit avoir lieu à partir de la nature de la FAL et de son acquis. Il est suivi d’un compte rendu détaillé de la manière dont la Fondation a géré la situation à Alexandrie du 25 Janvier au 10 février 2011, pour pouvoir continuer à développer son activité dans des circonstances difficiles mais cruciales pour le futur du Partenariat Euro-méditerranéen.  
1. Renforcer le rôle de la FAL et réaligner sa stratégie 
Les événements et les changements qui se sont produits en Tunisie et en Egypte à la suite de la « révolution du jasmin » et de la « révolution du 25 janvier » ces deux derniers mois, et ceux que connaissent d´autres sociétés du bassin méditerranéen interpellent l’ensemble de la  Fondation et réclament une réflexion profonde pour renforcer la FAL et réaligner son programme en l´adaptant aux demandes de participation, dialogue et démocratisation qui s’expriment dans de nombreuses sociétés méditerranéennes. Nous considérons que cette réflexion doit déjà guider le travail de la Fondation en 2011, mais elle doit déboucher, surtout, sur des conclusions de plus longue durée. Elle doit inspirer la préparation du Programme Triennal pour la Phase III (2011-2014) que nous devons mener à terme en développant la stratégie approuvée par le Conseil d’ Administration (Octobre 2010). Notre défi est d’adapter à la nouvelle donne régionale une Institution comme la Fondation Anna Lindh, conçue pour promouvoir le dialogue interculturel dans l’espace Euro-méditerranéen. 

Les événements de ces dernières semaines sont d’une telle portée qu’ils amèneront probablement à un réalignement de tous les acteurs de l’action euro-méditerranéenne qui s’interrogent sur le rôle que doit jouer l’Union pour la Méditerranée dans le nouveau contexte ainsi que sur la politique européenne de voisinage. (Le Parlement Européen a approuvé une résolution le 17 février, invitant l’Union pour la Méditerranée et la FAL à “réagir au vu de ces circonstances historiques en mobilisant la société civile et en jouant un rôle plus actif dans la promotion de la démocratie et des droits humains dans la région”). La Fondation Anna Lindh se sent concernée par le débat qui s’est ouvert au sein des institutions et de la société civile de la région et a été parmi les premières institutions à souligner le besoins de tirer des leçons appropriées des évènements en cours. Les défis qui se posent à la Fondation dans cette nouvelle et fascinante étape soulèveront des réponses différentes qui ont déjà commencé à s’exprimer parmi les chefs de file des Réseaux Nationaux. Il faudra donc que cette réflexion soit inclusive et qu’elle débouche sur des propositions partagées par la plupart des parties prenantes. Il s’agit donc d’ouvrir un débat dont la première traduction sera une initiative que la Fondation prépare pour 2011 mais dont l’essentiel devra s’exprimer dans le prochain Programme Triennal (2011-2014). 

Ce réalignement constitue pour la FAL un défi stratégique dont le but est de la consolider comme un acteur principal dans le développement des capacités de la société civile, particulièrement dans le champ du dialogue interculturel, pour accompagner et donner une dimension humaine et sociale au Partenariat Euro-méditerranéen. Dans le premier débat qui s´est ouvert au sein de la Fondation, la plupart des Réseaux ont avancé que rien ne serait plus comme avant que se manifeste cette volonté de participation et de prise en charge de leurs destins par de nombreux acteurs sociaux. Effectivement, pour une organisation comme la FAL, dont la colonne vertébrale est un Réseau de Réseaux intégrant plus de 3000 organisations sociales, ces événements sont incontournables et encourageants, dans la mesure où ils impliquent un rôle plus actif de la société civile et supportent des valeurs qui sont celles de la Fondation : participation, citoyenneté, démocratie et dialogue. 
La Fondation Anna Lindh a le privilège de prendre part à ce processus en ayant anticipé quelques unes des transformations sociales et culturelles qui sont à sa base, et en ayant prévenu que ces transformations mèneraient à une volonté de participation et de partage de la gestion du projet euro-méditerranéen de la part des partenaires du Sud. Dans le document ‘ ALF Strategy and Programme for Phase III (2011-2014)’ validé par le Conseil d’ Administration (20 Octobre 2010), la Fondation alertait de la nouvelle donne sociale et humaine dans laquelle il fallait placer toute stratégie de dialogue dans l´espace Euro-Med : 

(Pag 10) “A major debate has taken place, over the last fifteen years, on the notion of dialogue between cultures, religions and civilizations. It is not only a conceptual debate on the notions of ‘culture’ and ‘civilization’, but rather, a strategic debate on the ability for such a dialogue to contribute in building a world where peace, individual and collective rights and human development could be guaranteed. This debate is both relevant and necessary to the Foundation and should be led in the framework of the Euro-Mediterranean Partnership, according to the social cultural mission of the ALF. 

The ALF conceives dialogue as the creation of a space for exchanges and interactions between Euro-Mediterranean individuals and societies. Those taking part in its activities are not representatives of ‘cultures’, or of religions, but rather simple citizens with various cultural and religious backgrounds, with complex identities and carrying personal or collective projects addressing their needs and their expectations. For the ALF, it is a question of « bringing peoples together » around common projects that transcend various life experiences into sources of knowledge and exchange to learn to live together. This exchange takes place in close relation with the ability for individuals to decide and to participate, and with the social, economical and environmental challenges facing those individuals. It should necessarily lead to a discussion of the possibility of a shared and common perspective and the modalities to build it. 

This reflection strongly emerged during the Anna Lindh Forum: intercultural dialogue will only be effective and mobilize the most dynamic individuals if it contributes to facing common problems and challenges. Therefore, it should be conceived as a factor for human development” (...) 

(Pag 11) “Fifteen years after the launching of the Barcelona Process and five years after the Anna Lindh Foundation was created, the notion of dialogue between cultures needs to be enriched and reviewed. (...) It must include this global and dynamic approach which takes into consideration the interrelation which exists between intercultural dialogue and Human Rights, Development, Environmental Factors and Peace. It is around these logical connections, essential for the Euro-Mediterranean project, that the Anna Lindh Foundation could elaborate an innovative strategy, capable of acting on the regional agenda and mobilising social energies that will bring projects for the future, in particular youth” (...)

(Pag 12) “Since intercultural dialogue is an exchange among individuals and stake-holders within civil society, the issue concerning civil rights and citizenship participation and intercultural solidarity becomes unavoidable”. 

Cette anticipation doit permettre à la FAL de mener à terme son réalignement à partir de ses acquis, en approfondissant certains éléments de son programme, tout en renforçant sa nature d´institution crée pour promouvoir le dialogue entre les sociétés de la Région. Effectivement, les événements actuels accroissent le rôle de la Fondation en tant qu’institution de médiation entre les institutions et la société civile, essentielle à la construction du projet Euro-méditerranéen. 
Le Forum organisé par la FAL en mars 2010 permit aussi de saisir l’ampleur des nouvelles demandes sociales qui s´expriment actuellement, surtout parmi les jeunes. Dans les conclusions du Forum, qui fut en lui-même un exercice de participation et de décision rassemblant plus de mille personnes, la FAL affirmait :

Answering expectations: Putting the Foundation at a new stage. The Forum has furthermore reinforced a shared sense of commitment, a feeling of enthusiasm which is the premise of any global engagement “for a common destiny in the Mediterranean region”, as President Azoulay has said on different occasions. The Forum, in other words, was successful because people needed it, because many actors and players for dialogue needed a sign of optimism and a will for action and change. It  is precisely this spirit which must be preserved in the Foundation’s action. Last but not least, the Forum has voiced the wish and the will of the participants to confirm the role of the Foundation as the main instrument of Intercultural dialogue in the Euro-Med Region. The richness of the discussions and the significance of the proposals are moving the Foundation up to another stage of its work. This is the strategic premise of any future development, including the follow-up of the Forum itself.

Le Rapport sur les Tendances Interculturelles publié par la Fondation Anna Lindh en 2010 permit à nouveau de souligner l’existence de transformations en cours dans les sociétés Méditerranéennes et de mesurer leur impact parmi les sociétés de la Région. Fondé sur une enquête menée auprès de 13.000 personnes, le Rapport représentait en soi même un exercice innovant : donner la parole aux gens pour mieux comprendre les défis auxquels nous devons faire face. Cet exercice permit de saisir l’existence de tendances qui aident à expliquer les événements des dernières semaines. Il nous montra que les sociétés, au Nord et au Sud de la Méditerranée, partagent des valeurs essentielles, font face aux défis de la modernité, et aspirent à résoudre leurs problèmes à travers la participation et l´exercice de la citoyenneté.  Le Rapport Anna Lindh, qui souligna aussi l’importance de l’interaction humaine et le rôle des nouveaux médias dans la création d’espaces d’échanges et de dialogue, constitua une invitation avant l’heure à dépasser les clichés habituels sur les rapports entre ‘l’Occident et l’ Islam’ et à se pencher plutôt sur les personnes et les sociétés pour comprendre les tendances actuelles :

C´est ainsi que le Rapport affirma dans ses conclusions, que :

The Region is also associated with a number of significant challenges faced by the international community at large, ranging from conflicts and environmental concerns to movements resistant to change and opposed to dialogue.

Quand aux jeunes, qui sont les protagonistes principaux des changements en cours, le Rapport souligna que:

The existence of a 'homely feeling', reinforced by certain common values shared by the people of the Region and in particular its youth, is a decisive factor for the purpose of bringing people together for positive interaction within different cultural contexts, and which constitutes a preliminary element to building a collective project around the Mediterranean. It is, at the same time, a perspective which must nevertheless be seen within the real complexity of the Region, taking into consideration the existing social, economic and political challenges and conflicts which continue to impact on mutual perceptions, give ground to traditional stereotypes, provoke ideological oppositions and which spark social and cultural fears.

Le défi de la Fondation est donc de renforcer sa centralité comme institution du dialogue interculturel dans le cadre de l’Union pour la Méditerranée, et de réaligner son programme en accord avec les nouvelles demandes, en développant cette conception élargie et globale du dialogue interculturel et en tenant compte du nouveau contexte régional et des demande de participation, citoyenneté et démocratie qui émergent de la société civile. Il s’ agit de compléter notre travail avec une approche élargie, tout en tenant compte des défis que pose le dialogue interculturel dans tous les domaines. Particulièrement dans celui du travail contre l’ intolérance, la discrimination et la violence basée sur des religions ou des croyances que la Fondation doit mener a terme en réponse aux actes de violence et de terrorisme contre Chrétiens, Musulmans ou autres communautés religieuses.
Ceci devra être fait en développant le document stratégique approuvé par le Conseil ainsi que les recommandations qui ont émané du Forum Anna Lindh et du Rapport. Pour ce faire nous proposons un ensemble d’activités pour 2011 dans le cadre du Plan de Travail Annuel (AWP 2011) présenté au Conseil d’ Administration:     

· Ouvrir un large débat auprès des Réseaux, en utilisant les éléments de ce document comme point de départ. (Mars-Juin) 
· Développer une Initiative Anna Lindh pour 2011 sous le titre ‘Croire dans le Dialogue, Agir pour la Citoyenneté / CHANGER DES PRATIQUES SUR LA PARTICIPATION ET LA DEMOCRATIE’, qui engagera tous les Réseaux de la FAL et inclura deux activités a Tunis et au Caire organisées  en collaboration avec les Réseaux respectifs. (Mai/Juin) (Voir Document spécifique : Initiative de la FAL pour 2011)  
· Réunir le Conseil Consultatif élargi à une représentation des Réseaux et aux membres du Groupe des Sages qui furent a l’origine du projet FAL, pour réfléchir sur les cinq premières années de la Fondation et débattre sur son futur. (Juin)

· Commencer la préparation du Forum Anna Lindh 2012 comme un événement central de la nouvelle Phase, avec la participation des Réseaux. (Juillet) 

· Préparer la 2ème édition du Rapport sur les Tendances Interculturelles en adaptant le sondage et les analyses à la nouvelle situation avec une première réunion du Comité d’Experts (Septembre) 

· Présenter le Programme Triennal pour la prochaine Phase (2011-2014) au Conseil d’ Administration en tenant en compte des consultations (Octobre)  
2. La gestion de la situation a Alexandrie (24 Janvier / 16 février)

Les événements que l’Egypte a connus depuis le 25 Janvier ont bouleversé la vie quotidienne à Alexandrie et au siège de la Fondation. La situation qui s’en suivit a été gérée par la FAL dans l’idée d´assurer la continuité de son activité et la communication avec les Réseaux, tout en garantissant la sécurité du personnel.

Mardi 25 Janvier. Ce jour là, de nombreux secteurs de la population, parmi lesquels des milliers de jeunes, se sont engagés dans une série de mobilisations pacifiques en faveur d´un ensemble de revendications sociales et politiques. Les manifestations eurent lieu dans les principales villes égyptiennes et furent particulièrement nombreuses au Caire et à Alexandrie.

Vendredi 28 Janvier. Les événements qui ont eu lieu à la sortie de la prière musulmane du vendredi marquèrent un tournant qui eut des conséquences immédiates sur le fonctionnement de la FAL. Jusqu´alors tolérées, les manifestations furent dissoutes par la police de manière violente et il s´en suivit des accrochages et des violences généralisées, surtout au Caire, Suez et Alexandrie. Les réseaux de téléphone portable et d´Internet furent coupés et seul le téléphone fixe fonctionnait, ce qui laissa une partie du personnel sans moyen de communiquer pendant plus de 48 heures, certains n’ayant pas de ligne fixe ou ne connaissant pas les numéros de leurs collègues. 

Samedi 29 Janvier. La police disparut des rues d´Alexandrie, du Caire et d´autres villes, ce qui facilita la multiplication de vols et pillages et créa une situation extrême pour la population civile. Le chaos qui s´en suivit laissa le personnel de la Fondation sans capacité de mouvement, et sans bureaux, car la Bibliothèque Alexandrine et l´Institut Suédois (nos deux sièges à Alexandrie) fermèrent leurs locaux, comme presque tous les centres de travail, publics et privés.  Dans ces circonstances, notre première préoccupation fut la sécurité du personnel de la FAL et de leurs familles, tout en essayant de maintenir un lien avec les institutions de la Fondation et les 43 Réseaux, auxquels nous avons envoyé un premier communiqué le Samedi 29. Nous y exprimions la volonté de reprendre les activités dès que la Bibliothèque ouvrirait à nouveau.  En même temps, nous nous montrions concernés par une mobilisation inédite de la société civile, qui touchait particulièrement les jeunes. Des le début, nous avons pensé que cette mobilisation sociale allait avoir des conséquences sur le travail de la FAL et l’activité de ses Réseaux.   
La sécurité immédiate du personnel fut facilitée par la solidarité et l´entraide qui s´établit entre tous ses membres (égyptiens et ressortissants d´autres pays) ainsi que par l´exceptionnelle  capacité d´auto-organistion et de mobilisation citoyenne dont les habitants d´Alexandrie firent preuve, pour sécuriser quartiers et résidences devant le manque total de police. 
Dimanche 31 Janvier. Étant donné que la situation sécuritaire continuait à se détériorer – les militaires mirent quelques jours à se déployer -, et qu´il était impossible de travailler dans ces conditions, nous avons mis en œuvre un Plan Volontaire d´Évacuation qui permette d´assurer provisoirement le travail du Secrétariat à partir d´un autre pays, si besoin était. Il s´agissait d´un dispositif de travail qui combinait la présence d´une partie du personnel à Alexandrie avec un point d’ appui à l´IEMed (à Barcelone, chef de file du réseau espagnol) chargé de coordonner le staff évacué et d´assurer la communication avec les organes de décision de la FAL et les Réseaux au cas où la situation s´aggraverait.   

Du point de vue de l´appréciation des risques, nous avons suivi les orientations de la plupart des gouvernements Euromed et de la Commission Européenne. À l´absence de police dans les rues, entraînant les pillages et une réduction drastique de la mobilité, s´ajoutait la fermeture de tous les centres de travail et des écoles, de la Bibliothèque et de l´Institut Suédois. L´évacuation de 8 employés et leurs familles (19 au total) s’effectua via Amman (à partir de l´aéroport de Borg el Arab, proche d´Alexandrie)
Mardi 1 Février. Malgré le couvre-feu, Alexandrie connut la manifestation la plus importante depuis le 25 Janvier, avec des dizaines de milliers de personnes dans les rues du centre-ville sans incidents majeurs, sous le regard de l´armée qui s´était déployée massivement. Le directeur de la FAL eut accès pour la première fois à la Bibliothèque, qui demeurait fermée. 
Mercredi 2 février. La situation sécuritaire s’aggrava à nouveau quand des groupes favorables au gouvernement s’opposèrent de manière violente aux manifestations qui se poursuivaient. Cependant, Alexandrie ne connut pas une situation comparable à celle de la Place Tahrir du Caire, ce qui permit un progressif retour à la normale. 
L´irruption de groupes pro-gouvernementaux coïncida avec une autre source de préoccupation en matière de sécurité: plusieurs manifestations d´hostilité envers les étrangers se produisirent, suite à une campagne de certains médias publics et privés accusant des puissances étrangères de promouvoir le chaos dans le pays. La convivialité qui a toujours existé au sein du staff et dans les relations avec nos partenaires égyptiens privés et officiels permit que cette campagne minoritaire n´ait pas de conséquences sur la reprise progressive de notre travail.   
Jeudi 4 février. Les responsables de la Bibliothèque – toujours fermée – nous autorisèrent à utiliser nos bureaux à titre informel, ce qui permit de répondre à quelques urgences et de communiquer avec nos réseaux. Nous avons pris contact avec les responsables des 27 projets gagnants du dernier Appel à Propositions et informé les  bénéficiaires de la situation, précisant que les contrats officiels seraient envoyés des que la situation le permettrait.
Ce même jour, nous avons envoyé aux Chefs de File un message expliquant les priorités de la FAL, parmi lesquelles la finalisation des 27 contrats des projets financés dans le cadre du dernier Appel à Propositions. Nous informions également les destinataires du message que la campagne prévue en réponse à l’attentat contre une église copte d Alexandrie serait suspendue et que la Fondation, en accord avec les réseaux, allait décider de sa pertinence (ou d’un changement de contenu) à la lumière des nouveaux événements. (Doc 1 en Annexe) 
Vendredi 5 février. Alexandrie connut de nouvelles manifestations à la sortie des mosquées. Des jeunes se chargeaient du trafic, ramassaient les ordures et essayaient de donner à la ville un semblant de normalité. La police était toujours absente, les militaires étaient déployés dans les principales avenues et les patrouilles civiles assumaient jour et nuit la sécurité des quartiers.  

Dimanche 6 février. Dans le cadre d´une normalisation relative de la situation en Egypte et d´un premier rétablissement de la sécurité à Alexandrie, la plupart du personnel présent en Egypte se réunit à la Bibliothèque pour fixer quelques priorités et assurer la reprise progressive du travail de la Fondation. En coordination avec les membres du personnel évacués, un Plan de retour fut établi prévoyant leur présence á Alexandrie la semaine suivante, à partir du dimanche 13 février. Le calendrier de reprise de nos activités fut communiqué sur la page web de la Fondation en anglais, français et arabe. (Doc 2)  
La relance des activités se fit progressivement en coordination avec le personnel qui avait été évacué, dans des conditions encore incertaines étant donné la situation politique et sécuritaire qui existait dans le pays, jusqu’ au Vendredi 11 Février lorsque le Président Hosni Moubarak présenta sa démission et transféra ses pouvoirs au Conseil Militaire Suprême. 
Dimanche 13 Février. La Fondation reprit pleinement ses activités, et la plupart du personnel évacué reprit ses fonctions a Alexandrie. 

Le Secrétariat publia une déclaration qui fut envoyée a tous les organes de la Fondation, ainsi qu’à  toutes les parties prenantes et contacts de la FAL. Le contenu de la déclaration fut partagé avec le Président de la Fondation, la Présidente du Conseil d´Administration, le représentant du gouvernement égyptien au Conseil ainsi que le chef de file de la FAL en Egypte. (Doc 3) 
3.
La sécurité du personnel et les conditions de travail de la FAL 
Les défis en matière de sécurité du personnel et de gestion que la FAL a rencontrés pendant ces deux semaines doivent être examinés de près pour garantir un meilleur fonctionnement de la Fondation et les conditions de travail de son personnel. Pendant la crise, le Secrétariat a reçu le soutien des principales institutions de la Fondation, de son Président et de la Présidente du Conseil, ainsi que la solidarité des Réseaux, des membres du Conseil Consultatif et de nombreux partenaires. Les principales décisions ont été prises en accord avec le Président de la Fondation et la Présidente du Conseil, et le Directeur a été en contact avec le représentant égyptien et d´autres membres du Conseil. L’attitude de la Bibliothèque, de son directeur et du responsable de la sécurité, a été essentielle pour que nous puissions récupérer très tôt une partie de notre fonctionnalité. Des contacts quotidiens ont été établis avec la Délégation de la Commission Européenne au Caire ainsi qu´avec d’autres ambassades Euromed et avec le chef de file du Réseau Egyptien.  Nous avons donc été accompagnés dans notre démarche et nos décisions.

Ceci dit, la crise a mis en évidence certaines des faiblesses institutionnelles de la Fondation qui ont déjà été soulignées auparavant. Le fait de ne pas être une institution avec un cadre juridique stable et clairement établi ne facilite pas la gestion d’une crise d´une telle envergure. Un exemple : la décision d’évacuer une partie du personnel international dut être prise en-dehors des règles qui président à la gestion de la Fondation et nous devrons demander au Conseil d’ Administration qu´ il approuve de manière exceptionnelle et rétroactive cette décision et accepte d´en financer le coût dans le cadre du budget de la FAL. La précipitation des événements nous a obligé à prendre des décisions sans pouvoir les partager e manière formelle avec le Conseil d´Administration, faute de structures permanentes de consultation, aggravé par l´impact que les évènements avaient sur une des coprésidences. La  gestion de la crise a été rendue possible grâce au soutien des personnes sollicitées, en commençant par le personnel, dont le comportement a été exemplaire. Ceci dit, une réflexion s’impose sur le besoin de renforcer le profil institutionnel de la Fondation Anna Lindh pour gérer avec plus d’efficacité son activité quotidienne et pour faire face à des situations comme celle que nous avons vécue depuis le 25 Janvier. 

En termes de sécurité, la Bibliothèque nous a offert un cadre exceptionnel pendant la crise et continue à être un siège privilégié pour la FAL. L’Institut Suédois, où nous avons une partie du personnel, nous a fait aussi savoir que la sécurité de l’immeuble serait renforcée. Quand la situation sera stabilisée, nous allons demander aux autorités locales qu’elles s’engagent directement dans la sécurité de la Fondation Anna Lindh et de son personnel, en tenant compte que le retour au niveau de sécurité qui existait a Alexandrie avant le 25 Janvier prendra du temps.  
Quand à la situation spécifique du personnel non égyptien, les événements vécus appellent à une certaine vigilance. En général, tous les non nationaux ont bénéficié de la solidarité et de l´hospitalité des habitants d’Alexandrie qui ont contribué à leur sécurité et à celle de leurs familles. Cependant, comme nous l’avons indiqué, il y eut des moments difficiles provoqués par une campagne médiatique contre ‘ l’ingérence étrangère’, qui semble dépassés. En tout cas, le danger d’utilisation xénophobe de toute crise par des secteurs extrémistes doit être pris en compte. Cette préoccupation a été exprimée au représentant de l´Egypte au Conseil et au Chef de File du Réseau Egyptien qui nous ont exprimé leur soutien. Les relations de travail et la camaraderie qui existent entre les membres du personnel, quelle que soit leur nationalité, sont essentielles pour y faire face, mais il faudra être attentifs.   
Notre démarche a été basée sur l´idée que la Fondation Anna Lindh doit faire tout son possible pour consolider son siège à Alexandrie. Cette conviction prend encore plus de sens dans le nouveau cadre démocratique qui se dessine en Egypte, auquel la Fondation peut contribuer en travaillant auprès de la société civile en faveur d’une culture du dialogue et la diversité. Avec le processus engagé, dont la dimension sociale et culturelle est exceptionnelle, le fait que la FAL ait son siège à Alexandrie revêt plus sens que jamais. Nous allons demander aux nouvelles autorités égyptiennes, nationales et locales, à faire de cette réalité un objectif, en permettant l’existence de conditions de travail, de résidence, et de sécurité du personnel qui soient meilleures que celles que nous avions auparavant. 
Annexes

(Doc 1)
Dear Heads of Network, dear colleagues, 

First of all thank you very much for your messages of support and solidarity which have been conveyed to all the ALF staff, Egyptians and internationals, those we are working from Alexandria and those who will contribute to make the Foundation working from their countries of origin, in close coordination with us (please find attached a review of the messages we have received as of Thursday morning). 

In spite of the improvement of some daily life conditions, it is becoming very difficult to ensure the development of our activities from Alexandria. We have a limited access to the Bibliotheca Alexandrina due to a privilege we received from the officials in charge of the security, because the BA remains closed, while the curfew is in place. The  Swedish Institute, where part of our staff is hosted, was closed last Thursday and will not be opened until the security of its personnel is fully ensured. In this conditions, of course, our main concern is the security of all the staff, nationals and expats. We held several meetings with all of them. They are fine and in permanent contact with each other. 

As we told you in our previous mail, we are putting in place a provisional structure to ensure the communication with all the ALF bodies (BoG, Advisory Council and HoN Institutions and Networks) and with our main stakeholders (beneficiaries of ALF grants, partners, etc.) and to implement as soon as possible the most urgent projects of the Work Plan 2011. We are working on this structure, on-line, in collaboration with Gemma Aubarell, who coordinates provisionally our staff abroad from the IEMed, and the ALF staff in Alexandria. 

Of course, it will be impossible to put in place a permanent structure till the situation will not be clarified, and all the measures taken are provisional. Our strong will is to ensure the continuity of the Anna Lind Foundation headquarters in Alexandria, and we are in contact with Egyptian officials with regards to making it possible.  

In order to respond to a number of priorities, we have decided to:

1.     Finalize the contracts of the 27 projects selected by the Evaluation Committee, in the framework of the last Call for Proposals focused on Migration and Diversity, and Peace and Coexistence. The beneficiaries will be contacted to confirm the ALF approval of their proposals, and tell them that they can start implementation. The grant contracts will be sent them as soon as possible, and the first payment installment issued as soon as the banks will open (probably next Sunday) and will be able to attend our requests (attached list of granted projects). We will also issue the payments for the beneficiaries of the previous CFP (second installment), as soon as the banking system will be accessible. 

2.     To put on hold the Campaign ‘Believe in Dialogue / Prevent the Misuse of Faiths’ we were preparing in close collaboration with all of you, in response to the terrorist attack perpetrated against a Christian Church of Alexandria. Even if the feedback we have received from you on the opportunity of this Campaign was extremely positive, we are currently not in the logistical condition to launch it . Some of you have suggested that the focus of the Campaign must be enlarged or changed, in light of the current events which affect the civil society of a number of Southern Euromed countries, but this is something which cannot be done without a proper debate among the Networks and the consultation of the Board of Governors. 

3.     To prepare for the next Senior Officials Meeting (member ambassadors of the BoG of the ALF) scheduled for the 8th of February in Brussels, a comprehensive information about the situation in which we develop our activity and the response of our Networks to the events in Egypt. This information will be accompanied by a set of possible scenarios for ensuring the work of the Foundation on the short and mid-term. These scenarios will depend, of course, on the evolution of the situation in Alexandria and in Egypt. I am in contact with President Azoulay, the Chairperson of the Board, Ambassador Veronika Stabej,  the European Commission and different member States in order to ask for an extraordinary meeting of the ALF Board of Governors, if needed.  

We would recommend you to inform your Network members on the current developments of the Anna Lindh Foundation’ activity, and to forward them our regular updates.

(Doc 2) 

Le FAL ouvre de nouveau son siège central a Alexandrie : Nous avons le plaisir de vous informer que la Fondation Anna Lindh a ouvert de nouveau son siège dans les locaux de la Bibliothèque Alexandrine et que le Secrétariat de la Fondation a repris ses activités. Un agenda de travail centré sur les priorités de la Fondation a été mis en place en attendant que la situation en Egypte se stabilise. Nous travaillons pour que le Secrétariat de la Fondation soit pleinement opérationnel des la semaine prochaine. Pour des questions concernant la Fondation, envoyez un courriel a : info@euromedalex.org
(Doc 3)
DÉCLARATION DE LA FONDATION ANNA LINDH.
La Fondation Anna Lindh considère d'une importance historique les événements qui se déroulent dans la région Euro-méditerranéenne, et en particulier le changement démocratique qui a été entrepris par le peuple de l'Egypte après 18 jours d'une mobilisation pacifique et captivante. En tant qu'institution créée pour promouvoir le dialogue interculturel, la Fondation estime de la plus haute importance la participation à ces événements d'hommes et de femmes de tous les horizons et des croyances différentes, unis par leur volonté d’appeler à un avenir meilleur pour leur pays.


Basée à Alexandrie, la Fondation a été un témoin privilégié d'un mouvement social sans précédent impliquant de nombreux jeunes luttant pour la liberté, la dignité et la justice sociale et mus par les valeurs et les principes qui sont au cœur de la mission de la Fondation Anna Lindh. La Fondation rend hommage à tous les manifestants pacifiques qui ont perdu la vie au cours de ces soulèvements.


Durant ces deux semaines, la Fondation a été en mesure de continuer ses activités principales grâce à la collaboration de la Bibliotheca Alexandrina, où notre siège social est situé, ainsi que l'engagement des citoyens d'Alexandrie pour la défense de leurs institutions culturelles. Nous voulons également exprimer notre estime et notre gratitude au peuple d'Alexandrie dans son ensemble, pour avoir permis à la vie quotidienne de continuer dans les espaces publics et les quartiers où nous vivons. La Fondation a également apprécié l'attitude de l'armée égyptienne qui a contribué à la sécurité de la population et notre sécurité ainsi qu’au retour progressif à la normalité.

Les événements qui se déroulent en Egypte et en Tunisie ont suscité un intérêt et empathie à travers les sociétés euro-méditerranéennes. La plupart des réseaux de la Fondation, regroupant plus de 3000 organisations de la société civile, ont exprimé leur admiration et leur solidarité avec les sociétés égyptienne et tunisienne. Ils ont déjà suggéré le lancement d'une initiative commune axée sur la promotion de la citoyenneté et la participation comme une première réponse à des événements qui méritent, bien sûr, une réponse à long terme et durable pour une institution comme la Fondation Anna Lindh.

En collaboration avec ses réseaux, la Fondation devra définir et lancer dès que possible une initiative afin de répondre aux nouveaux défis auxquels nous sommes confrontés dans la région. Notre objectif principal est de contribuer au renforcement des sociétés civiles, et de faire le point des nouvelles demandes émergeant parmi les jeunes pour promouvoir le dialogue interculturel à travers la Méditerranée.

Certaines de ces demandes ont été soulevées lors du Forum Anna Lindh organisé en mars 2010. Certaines ont été soulignées dans le Rapport sur les tendances interculturelles publié récemment par la Fondation. En tant qu'institution travaillant avec et pour la société civile, nous considérons que les récents événements ont plus que confirmé ces observations et sont pleins de leçons qui doivent être apprises et incluses dans notre programme pour les années à venir. Nous espérons qu'elles seront une contribution majeure à la construction d'un avenir euro-méditerranéen commun et partagé, fondé sur les valeurs de liberté, du dialogue, du respect mutuel et de la citoyenneté. 
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